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" Le tout doit être porté devant le Congrès à "Wash-

ington à sa prochaine réunion."
Quelle que soit l'étendue de ces falsifications, et quelles

que soient les résolutions que le Congrès des Etats-Unis
puisse adopter, elles seront naturellement dans l'intérêt
des Etats-Unis mêmes, et non pas dans ceux du Canada
ni de Cuba. Maintenant, il est un fait irrécusable et
frappant, c'est que les canadiens et tous ceux qui im-
portent leur sucre des Etats-Unis, tout en pavant aussi
cher,et même plus, par livre,que qiiand ils le fabriquaient
eux-mêmes, ont encore à payer le prix d'un sucre pur,
pour ce qui n'est que de la glaise blanche ou jaune sous
forme de poudre ou de pains. Le tableau ci-dessous
indiquant le montant des droits perçus siir le sucre, fait
voir en même temps qu'on consume actuellement plus
de sucre qu'autrefois. On devrait cependant raisonna-
blement supposer que la consommation du sucre dans
ces temps de gène et de misère devrait être moindre

;

ce qui arriverait, si cet article était aussi pur qu'autrefois!
Mais en conséquence de la fiilsification mentionnée,

il faut une plus grande quantité de ce mélange peur
produire le même effet qu'une quantité donnée de
sucre pur. Ainsi, le peuple paie le haut prix pour un
objet falsifié, et. se trouve en outre forcé d'en acheter une
plus grande quantité.

Je crois avoir raison en disant que l'amélioration de
cet état de choses est de la plus haute importance, car
il s'agit, à part du commerce bonafide du pays, d'une
autre question que non-seulement moi, mais le gouver-
nement du pays a à cœur, et sur laquelle il veille, sans
doute, avec la plus grand, sollicitude

;
je veux dire, du

bien de tous les habitants, comme opposé au profit de
quelques spéculateurs malhonnêtes.

Suivent à la prochaine page les tableaux susdits :


